
Communiqué de presse de l'intersyndicale CGT, FO, FSU,
Solidaires,

 et Gilets Jaunes de Béziers

Le vendredi 17 janvier, l'intersyndicale biterroise, et les gilets jaunes de Béziers, unis contre
la réforme du système de retraite à points avaientt décidé d'intervenir dans le cadre de
l'émission "Les Grandes Gueules" diffusée sur RMC. 
200 personnes étaient présentes dans les Halles de Béziers.
Leur objectif était qu'un représentant de l'intersyndicale intervienne sur le mouvement social
en cours dans le cadre de l'émission 

Dès notre arrivée, vers 8h30, nous avons entamé avec la production une négociation pour
intervenir sans heurt ni volonté d'interrompre l'émission.

Après deux échanges et une proposition de la production de nous laisser intervenir vers
11h35, nous avons proposé un horaire aux alentours de 10h00 pour 5 mn après la coupure
publicitaire.

Après 1/4 d'heure de discussion, refus de la direction et pire, un des animateurs Alain
Marschall, a déclaré dans l'émission ne pas vouloir  céder à la pression des manifestants,
faisant monter la colère chez les grévistes présents ayant plus de 40 jours de grève.
Il n'y a pas eu de violence ni de bombe artisanale, ni arrachement de câbles, ni mise en
danger des salariés et du public de RMC.

Bien sûr que notre intervention allait aussi porter sur le traitement médiatique par RMC, du
conflit social en cours.

A ce sujet, l'ensemble des médias français devrait réfléchir au dernier sondage du journal
"La Croix"  où  les français s'accordent à dire à 68 % que les médias nationaux ne sont pas
indépendants vis à vis du pouvoir en place.

Le positionnement des animateurs  va à coup sûr renforcer ce sentiment, une attitude  qui
peut se traduire par "on ne cède pas à la pression de la rue" comme Edouard Philippe et
Macron depuis la crise des Gilets jaunes et le début du mouvement  social sur les retraites.

Ajouté au "Cheminots-Bashing" en vogue sur RMC et ailleurs, l'intersyndicale alerte sur la
perte du sens des mots,  des phrases et des symboles dans certains médias français.

Les termes de terroristes, l'identification à Daesh, la Une du Point, avec une CGT qui
ruinerait la France, le qualificatif de prise en otage des usagers pour les transports sont
choquants et inacceptables en démocratie.

Pour une émission qui se veut "Grandes Gueules" ils ont  joué
Petits Bras !!!!
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